
LES ROCI lERS ETERNELS

{Au Sagucmy)

Combien fie soirs sont morts, comliiv-ii <l'aul)cs sont ncCS,

Sur ton ivjnt dédaigneux du terrestre avenir ?

Charij-s Gilu

Saluons Tadoiissac et ?a petite église,

Qui garde la pitié de nos lointains aïeux !

Ton sable, O Tadoussac, remué par la brise,

Resscniljlc à ma pcn>cc émii-itéc aux tlots bleus.

L'aurore boréale éclaire la falaise

Et sème sa féerie aux gouffres prisonniers ;

Ses rayons ont charmé les âmes montagnaises,

Ses rayons ont vmu ks premiers pionniers.
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